
Histoire de Sylvain Durif
Le « Christ Cosmique »

Le  parcours  de  Sylvain  Pierre  Durif  est  assez  difficile  à  résumer  sans
donner l’impression d’inventer : l’essentiel de ce qui suit est pourtant documenté,
à  condition  de  bien  distinguer  ses  actes  réels  de  ses  propres  affirmations
cosmiques.

1. Tout commence vraiment médiatiquement à Bugarach en décembre
2012.  Au  moment  où  des  centaines  de  journalistes  convergent  vers  le
village à cause des fantasmes entourant la « fin du monde » maya, Durif se
présente devant les caméras sous le nom d’« Oriana » et déclare incarner «
l’énergie du Christ cosmique ». Il  se donne ensuite une impressionnante
collection de titres : Grand Monarque, Homme Vert, Merlin l’Enchanteur,
Messie, Pape Pierre, etc. (leparisien.fr)

Son récit autobiographique va beaucoup plus loin. Il raconte qu’à cinq ans
il aurait vu des serpents et des singes danser sur son lit, puis aurait été « abducté »
par un vaisseau de la Vierge Marie et transporté vers Aldébaran, où auraient existé
des laboratoires destinés à préparer des « surhommes ». Il raconte également avoir
rencontré au Québec un Roumain doué de double vue qui  lui  aurait  révélé sa
mission : conduire l’humanité vers la cinquième dimension. Ce sont évidemment
les déclarations de Durif, pas des événements établis. (Sylvain Durif 2017)

Il affirme encore avoir observé des « vaisseaux dorés de la Vierge Marie ».
L'affaire est suffisamment célèbre pour que  Le Monde,  dans son panorama des
petits candidats de 2017, résume Durif comme le « Grand Monarque de Bugarach
», « Christ cosmique », ayant observé les « vaisseaux de la Vierge Marie ». (Le
Monde.fr)
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2. Derrière le folklore, il existe curieusement une véritable structure
appelée  ELVITA.  Ce  n'est  pas  uniquement  un  royaume intergalactique
imaginaire  :  ELVITA est  réellement  une  SAS française  créée en  2004,
enregistrée dans l'édition de logiciels applicatifs, dont Sylvain Durif est le
dirigeant. En 2026, elle apparaît toujours active au registre, avec un capital
déclaré de 37 000 euros et aucun salarié enregistré. (Pappers)

Durif a cependant donné au mot « Elvita » une seconde existence : il parle
d'une « gouvernance pacifique, planétaire et cosmique »,  destinée à apporter la
paix et, idéalement, à « instaurer le paradis ». C'est là que l'informaticien rejoint le
Grand Monarque. (Conspiracy Watch)

3. En 2014,  le  souverain  cosmique tente l'expérience démocratique
terrestre. Il se présente véritablement aux élections municipales d'Arques,
dans l'Aude. Ce n'est donc pas une légende Internet : son nom figure bien
dans les archives officielles du ministère de l'Intérieur.

Résultat : 7 voix, soit 5,03 % des suffrages exprimés. Il termine très loin
des élus. (Archives des Élections)

Son  programme  municipal  n'était  d'ailleurs  pas  tout  à  fait  celui  d'un
candidat  ordinaire  :  il  proposait  notamment  une  cellule  mobile  de  médecine
naturelle et un centre de recherche consacré à la « communication numérique et
télépathique avancée ». (Unadfi)

4. En décembre 2016, étape supérieure : Durif annonce sa candidature
à la présidentielle de 2017, avec une vidéo d'une vingtaine de secondes :
Grand Monarque, Christ cosmique et Messie se proposent désormais pour
l'Élysée. (RTL.fr)

Il expliquait alors que son projet consistait notamment à « apporter la paix
sur Terre et dans le cosmos afin d'instaurer le paradis ». (TF1 Info)

La difficulté fut plus prosaïque : il fallait 500 parrainages d'élus. Il ne les
obtint  pas  et  ne  figura  donc  pas  parmi  les  candidats  officiellement  admis  au
scrutin présidentiel de 2017. (L'Est Républicain)

5. En 2022 survient  probablement  mon épisode  préféré  :  le  Grand
Monarque décide qu'un monarque, même cosmique, a besoin d'un château.
Il s'intéresse à Fort Queyras, dans les Hautes-Alpes, et annonce vouloir y
installer le « siège du Royaume de France, du monde et du Cosmos ». Il
explique que le choix lui a été indiqué par des « signes et éléments de
synchronicité ». (Le Dauphiné Libéré)

Il  envisage  alors  2  millions  d'euros  pour  l'achat,  20  millions  pour  la
restauration  et,  à  terme,  quelque  200  millions  d'euros  d'investissements
supplémentaires. (ladepeche.fr)
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Une  cagnotte  est  lancée.  BFM rapportait  début  décembre  2022  qu'elle
avait recueilli... 11 euros sur les 2 millions nécessaires. (BFMTV)

6. Et  voici  maintenant  le  retour  du  Grand  Monarque.  Le  23 août
2026, Sylvain Durif a annoncé réellement sa candidature à la présidentielle
française de 2027 sur son compte Instagram. Dans la vidéo, il énumère lui-
même ses fonctions : « grand monarque », « Christ cosmique », « Messie
»,  «  roi  »,  «  pape Pierre  »  et  président  de la  «  gouvernance pacifique
planétaire et cosmique Elvita », avant d'annoncer sa candidature. (RTL.fr)

Interrogé ensuite sur les réseaux sociaux, il a précisé que « ce n'est pas une
farce », s'est déclaré « contre les frontières » et a indiqué qu'il ne souhaitait pas
d'alliance avec Francis Lalanne et Dieudonné. (RTL.fr)

Mais  il  faut  être  précis  sur  le  vocabulaire  :  à  ce  jour,  Durif  est  un
candidat  déclaré,  pas  un  candidat  officiellement  qualifié  pour  la
présidentielle  de  2027.  Comme tout  prétendant,  il  devra  franchir  notamment
l'obstacle  des  500  présentations  d'élus  validées  selon  la  procédure
constitutionnelle. Son expérience de 2017 montre que c'est précisément là que le
voyage cosmique peut rencontrer quelques turbulences administratives. (RTL.fr)

Donc, en une formule : abducté selon lui par la Vierge Marie → Christ
cosmique de Bugarach → 7 voix aux municipales → candidat malheureux à
la  présidentielle  → tentative  de  transformer Fort  Queyras  en capitale  du
Cosmos → nouvelle candidature à l'Élysée en 2027.

Et détail qui rend le personnage plus intéressant qu'un simple mème : il
semble maintenir depuis plus de vingt ans une remarquable continuité dans son
système de  pensée.  «  Elvita  »,  le  Grand  Monarque,  la  mission planétaire,  les
extraterrestres et la paix cosmique ne sont pas des inventions apparues avec son
succès  Internet  de  2012 ;  plusieurs  de  ces  éléments  remontent  à  ses  activités
antérieures.  C'est  ce  point  que  je  pourrais  creuser  ensuite  :  reconstituer  la
biographie  de  Durif  avant  Bugarach,  notamment  ELVITA,  ses  inventions
informatiques, ses études alléguées et la naissance exacte de sa cosmologie.

• RTL.fr
• ladepeche.fr

En creusant,  le  personnage  est  plus  intéressant  que  le  seul  épisode  de
Bugarach, parce que la « cosmologie Durif » semble avoir été élaborée avant son
explosion médiatique de décembre 2012. P,n ne formulera pas d'avis sur son état
mental ; on peut en revanche confronter ses déclarations aux faits vérifiables.
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Voici d’abord ma petite sélection iconographique. Les deux premières sont
particulièrement  réussies  :  Durif  jouant  de la  flûte  de Pan le  jour  supposé de
l’Apocalypse,  puis  Durif  semblant  imposer  la  main  à  l’objectif.  La  photo  en
costume devant l’Élysée avec une soucoupe est un montage de communication,
pas une photographie documentaire.

Ce qui ressort surtout de ma recherche est que Durif n'est pas apparu ex
nihilo en 2012.

Dès  1994  apparaît  une  véritable  société  informatique,  AMETSA,
consacrée  à  la  «  réalisation  de  logiciels  ».  Les  registres  d'entreprise  donnent
encore Sylvain Durif comme dirigeant.  Puis, en janvier 2004, il crée ELVITA,
SAS au capital de 37 000 €, officiellement consacrée à l'édition de logiciels. Et
cette société existe toujours en 2026, avec zéro salarié déclaré. Donc, derrière «
Elvita, gouvernance pacifique planétaire et cosmique », il existe curieusement une
personne  morale  tout  à  fait  terrestre,  avec  SIREN,  RCS  et  capital  social.
(societe.com)

Le  plus  savoureux  est  ce  qu'il  écrivait  lui-même  sur  ResearchGate  en
2010, deux ans avant Bugarach. 

Il  y  présentait  déjà  ELVITA comme une  sorte  de  successeur  universel
d'Internet : une intelligence collective capable de répondre à toutes les questions
dans toutes les langues, d'intermédier l'offre et la demande mondiale.
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Et,  finalement,  de  contribuer  à  résoudre le  changement  climatique et  à
préserver  les  espèces.  Il  cherchait  alors  des  chercheurs  et  des  investisseurs.
(ResearchGate)

Il  expliquait  aussi  que  son  invention  avait  été  brevetée  et  aurait  été  «
estimée à 150 millions d'euros ». Attention :  150 millions est son affirmation,
pas une valorisation indépendante que j'ai pu vérifier. Selon son propre récit,  il
aurait vendu maison et voiture pour financer le brevet, puis aurait cessé d'en payer
les annuités en 2008 afin que ses idées passent dans le domaine public et soient
données à l'humanité. (ResearchGate)

On trouve même en 2012 une description technique attribuée à Durif assez
extraordinaire  par  son  mélange  des  genres  :  dialogue  vocal  et  Internet,
multilinguisme universel, intelligence logicielle, peer-to-peer, système embarqué,
« optimisation » des relations entre individus, le tout destiné au bien-être mondial.
Le marché cible est modestement indiqué comme étant la « population mondiale
»,  la  couverture  géographique  «  mondiale  »  et  la  couverture  des  données  «
universelle ». (Invention - Europe)

Puis arrive Bugarach, le 19–21 décembre 2012, et là tout bascule.

Devant la nuée de journalistes venus attendre l'Apocalypse maya, Durif
explique être Oriana, incarner « l'énergie du Christ cosmique », pouvoir parcourir
le cosmos indépendamment des contraintes physiques et connaître l'existence de
vies extraterrestres. Au Guardian, il raconte également avoir été enlevé à cinq ans
par  une  soucoupe  appartenant  à  la  Vierge  Marie.  Le  21  décembre,  à  l'heure
fatidique,  il  joue  tranquillement  de  la  flûte  de  Pan devant  les  caméras.
(leparisien.fr)

La vidéo originale vaut le détour, parce que la litanie des titres que Durif
donne lui-même dans sa description est difficilement surpassable :

« L'Homme Vert, Le Grand Monarque, Le Christ cosmique, le Messie,
le Machiar, le Mahdi, le Roi planétaire et cosmique, le Pape Pierre, Al Khidr,
Maitreya le lion blanc. » (YouTube)

Sylvain Durif, Le Grand Monarque, le Christ cosmique — interview de
Bugarach, décembre 2012

Et il ne s'est pas contenté de raconter cela : il a constitué une vidéographie
considérable. Une indexation de sa chaîne recense plus de 260 vidéos. Parmi les
titres  authentiquement  attribués  à  sa  chaîne  figurent  des  choses  comme «  Le
Grand Monarque court  sur  la plage de Toubab Dialaw »,  « Douche à Toubab
Dialao », « Découverte d'un alien avec Sylvain Durif », « Ovnis », « Aum », «
Improvisation à la flûte » et, subtil raffinement, « Bonjour en direct de Toubab
Dialao (version avec léger sourire) ». (Listubes)
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Le destin géographique du Grand Monarque devient effectivement africain
:  il  s'installe  à  Toubab Dialaw,  au Sénégal,  après  son départ  de  Bugarach.  Sa
propre chaîne comporte de nombreuses vidéos tournées là-bas. (Listubes)

Entre-temps,  la  politique  terrestre  l'occupe.  En  2014  il  se  présente
réellement  aux  municipales  d'Arques  :  7  voix,  5,03  %.  Puis  il  annonce  sa
candidature présidentielle pour 2017, sans réussir à franchir  l'obstacle  des 500
parrainages.  En  2022  vient  l'épisode  grandiose  de  Fort  Queyras,  qu'il  veut
acquérir pour en faire en substance un centre du « Royaume de France, du monde
et du Cosmos ». Et c'est précisément la photographie où on le voit, pull rouge-
orangé et flûte de Pan, installé devant les volets roses, qui donne à cette saga une
remarquable continuité esthétique.

Enfin,  le feuilleton recommence réellement en ce moment :  le  23 août
2026,  jour  de  ses  57  ans,  Durif  a  annoncé  une  nouvelle  candidature  à  la
présidentielle  de  2027.  Elle  reste  pour  l'instant  une  candidature  déclarée  ;  le
recueil officiel des 500 parrainages n'a pas encore eu lieu. (ladepeche.fr)

Le  plus  extraordinaire  est  donc  peut-être  moins  chacune  de  ses
affirmations prise isolément que leur continuité sur plus de vingt ans :

informaticien  et  entrepreneur  →  projet  d'Internet  planétaire  →
intelligence  collective  surhumaine  →  Elvita  →  paix  mondiale  →  paix
cosmique → Christ cosmique → Grand Monarque → Pape Pierre → flûte de
Pan apocalyptique → candidat à l'Élysée → château destiné au Royaume du
Cosmos → retour à la présidentielle en 2027.

Et j'ai trouvé une piste encore meilleure à explorer :  ses propres vidéos
permettent apparemment de reconstituer un véritable “best of Durif”, avec
les  soucoupes  de  la  Vierge,  Aldébaran,  Agartha,  ses  pouvoirs  supposés,  la
téléportation « dans la cuisine de quelqu'un à Montréal », les extraterrestres, ses
histoires de guérison et ses projets technologiques. 

J’ai retrouvé un noyau assez solide de déclarations attribuables à Durif lui-
même. Il  faut toutefois se méfier :  son personnage a suscité  tellement de faux
comptes, de montages et de citations inventées que je ne retiens ci-dessous que ce
que  je  peux  rattacher  à  une  vidéo,  à  une  interview  contemporaine  ou  à  un
document reproduisant ses propos.

1. L’enlèvement par la Vierge Marie. À cinq ans, raconte-t-il, il aurait
été « abducté » par un vaisseau appartenant à la Vierge Marie. Il l’a dit aux
journalistes  à  Bugarach  et  le  Guardian l’a  recueilli  sur  place  le  21
décembre 2012. (The Guardian)
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2. Les serpents et les singes qui dansent sur son lit.  Dans son récit
d’enfance,  l’épisode précédant ses  expériences paranormales  est  devenu
l’un de ses passages les plus célèbres : à cinq ans, il voit des serpents et
des singes danser sur son lit.  Un ancien lien vers la vidéo originale est
encore  conservé  dans  les  archives  de  forums.  (Steam  Community)
Un  lien  ancien  pointe  précisément  vers  la  vidéo  zCUG5eicBC4;  un
passage particulièrement célèbre était signalé à 2 min 52. (Jeuxvideo.com)

3. Le Christ cosmique annoncé par Nostradamus. À Bugarach, il ne
dit  pas  simplement  être  chrétien  ou  mystique  :  il  affirme  «  incarner
l’énergie  du  Christ  cosmique  »,  énergie  qu’il  rattache  à  Nostradamus.
C’est l’interview du Parisien du 19 décembre 2012 qui fait véritablement
exploser le phénomène Durif. (leparisien.fr)

Sylvain Durif, Le Grand Monarque, le Christ cosmique — Bugarach, 19
décembre 2012

La description de cette vidéo, publiée sur sa propre chaîne, est  déjà un
monument :  il  signe comme « L’Homme Vert,  Le Grand Monarque, Le Christ
cosmique, le Messie, le Machiar, le Mahdi, le Roi planétaire et cosmique, le Pape
Pierre, Al Khidr, Maitreya le lion blanc ». (YouTube)

4. La  téléportation  jusque  dans  une  cuisine  de  Montréal.  Durif
explique  que  la  «  barrière  physique  »  n’a  aucune  importance  et  qu’il
possède  la  capacité  d’aller  n’importe  où  dans le  cosmos.  Il  donne lui-
même  cet  exemple  :  s’il  en  a  envie,  il  peut  aller  dans  la  cuisine  de
quelqu’un qui l’invite à Montréal — et ajoute l’avoir déjà fait. (VICE)

C’est  probablement  mon  favori,  parce  que  le  passage  du  voyage
intersidéral à la cuisine québécoise est particulièrement abrupt.

5. Les  vaisseaux  dorés  de  la  Vierge.  L’enlèvement  de  son  enfance
n’aurait  pas  été  un  événement  isolé.  Il  raconte  avoir  ultérieurement
observé les « vaisseaux » de la Vierge Marie, décrits comme dorés. Un
compte rendu contemporain de 2012 mentionne déjà son témoignage sur le
« vaisseau volant de la Vierge Marie ». (Vigi-Sectes)

6. La civilisation sous nos pieds. Dans le long entretien accordé à La
Taverne  des  Pirates en  décembre  2014,  Durif  expose  l'existence  d'un
réseau de cités souterraines de lumière. Les sources donnent « Agartha »
— parfois transcrit fautivement « Agatha ». (Conspiracy Watch)

Le long entretien existe encore sous l’identifiant YouTube 3taTkXathZs.
Une archive fournit même un accès horodaté à 1 min 46, bien que ce minutage ne
corresponde pas nécessairement au passage Agartha. (Jeuxvideo.com)
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7. La cité sous Bugarach. Dans la version développée de son récit,
Durif dit pratiquer la « sortie hors du corps » et être allé ainsi sous le pic
de Bugarach, où il  aurait découvert une cité de lumière.  Une source de
2016 reproduit cette déclaration. (Mentiel Magazine)

Dans certaines retranscriptions de son corpus, cette ville prend le nom d’«
Orchadia » et est décrite comme une cité de lumière et de « diamants arc-en-ciel
». Cette partie est moins solidement documentée que les déclarations filmées de
Bugarach,  donc je  la classe  comme « récit  attribué à  Durif  »,  et  non comme
transcription certifiée. (YouTube Fandom)

8. Merlin l’Enchanteur entre dans l’affaire. Une promenade en forêt
de  Brocéliande  lui  aurait  fait  comprendre  qu’il  était  «  en  lien  avec
l’énergie de Merlin l’Enchanteur ». C'est expressément rapporté à partir de
son entretien de 2014. (VICE)

Dans  la  version  longue  de  son  récit,  il  aurait  même  trouvé  une
correspondance entre son prénom Sylvain, « Sylvanus », l’Homme Vert et Merlin.
(YouTube Fandom)

9. Les pouvoirs de guérison de Jésus. Lorsqu’il présente en 2016 son
projet de « cité de lumière », Durif explique vouloir apprendre aux gens à
se  guérir  eux-mêmes  et  justifie  son  aptitude  par  cette  affirmation  :  «
comme Jésus, je possède des pouvoirs de guérison ». (Centre Contre les
Manipulations Mentales)

10.Plusieurs paradis, dont un dans l’Aude. Il ne s’agit pas seulement
d’une métaphore spirituelle : il veut créer des « cités de lumière », centres
écologiques  et  de ressourcement,  dans la  Haute Vallée de l’Aude,  mais
également au Brésil et au Québec. Mission générale déclarée : apporter la
paix « sur terre et dans le cosmos afin d’instaurer le paradis ».  (Centre
Contre les Manipulations Mentales)

11.Les  autorités de la  planète se méfieraient  de lui.  Durif  explique
avoir tenté des marches pacifiques vers Israël en 2013 et 2015 et en avoir
été refoulé. Son interprétation est plus ambitieuse : les « autorités de la
planète » se méfieraient  de lui  et l’empêcheraient  de créer  ses cités  de
lumière. Il juge utile d’ajouter : « je ne suis pas le leader d’un culte sectaire
». (Centre Contre les Manipulations Mentales)

12.Les Illuminati auraient provoqué sa faillite. Voilà que la campagne
présidentielle rejoint la cosmologie. Dans un texte adressé aux élus pour
solliciter leurs parrainages en 2017, Durif se présente comme étant sans
moyens en raison de sa « mise en faillite organisée par les Illuminatis et les
gouvernements  en  place  ».  Le  document  reproduit  son  message  de
campagne et renvoie à la vidéo originale Qb3WWGt4EKE. (Vigi-Sectes)
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13.Le désarmement… du cosmos tout entier. Dans le même appel aux
élus,  il  annonce  comme  programme  «  l’instauration  du  paradis  »  et
revendique l'ambition d'organiser depuis la France le désarmement global
non seulement de la planète, mais « dans le cosmos tout entier ». (Vigi-
Sectes)

On peut difficilement reprocher à son programme de manquer d'ambition
géographique.

14.L’homme  à  tout  faire  présidentiel.  Une  vidéo  de  présentation
professionnelle mise en ligne pendant la campagne de 2017 le présentait
comme  capable  d’exercer  successivement  un  assortiment  de  métiers
comprenant  notamment  acheteur,  déménageur,  détective  et  menuisier.
VICE avait relevé cette étonnante carte de visite présidentielle. (VICE)

La même période voit circuler des affirmations concernant un MBA, des
compétences informatiques, la musique et diverses inventions. Certaines peuvent
parfaitement correspondre à des éléments biographiques réels ; je ne mets donc
pas tout cela dans le même sac que les soucoupes mariales. (Jeuxvideo.com)

15.Le château du Royaume du Cosmos. En 2022, la saga atteint une
sorte d’apothéose patrimoniale : Durif veut acquérir  Fort Queyras, dans
les Hautes-Alpes. Son idée n'est pas simplement de restaurer un monument
: le lieu doit participer à son projet de « Royaume de France, du monde et
du Cosmos ». Le choix aurait été indiqué, selon lui, par des « signes et
éléments de synchronicité ».

Et c'est là que cette photographie devient difficile à surpasser : l'homme
qui entend établir une gouvernance cosmique est assis devant des volets roses,
dans son fameux pull rouge-orangé, jouant tranquillement de la flûte de Pan.

Ce qui rend l'ensemble encore plus étonnant,  c'est  que ce n'est  pas une
plaisanterie abandonnée en 2012. Le 23 août 2026, Durif a de nouveau annoncé
sa candidature à l'élection présidentielle de 2027. RTL et La Dépêche ont vérifié
l'annonce ; il lui faudrait évidemment obtenir les 500 présentations requises pour
devenir candidat officiel. (RTL.fr)

Et il existe encore un étage supérieur à cette enquête : sa chaîne comporte
des centaines de vidéos. L'index de la chaîne conserve notamment des titres tels
que  «  Ombaya  LadyDi  –  clip  musical  cosmique  d'été  de  la  gouvernance
pacifique Elvita », « Véronique Dollet N'Diaye, Reine de France et Présidente
d'Elvita » et diverses improvisations à la flûte. (Listubes)

On va s'arrêter là c'est suffisant, il me semble.
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